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SUJET D’ADORATION

LE PRETRE DOIT ETRE SAINT.

Une des considérations invoquée par le Souverain Pontife 
dans l'Exhortatio ad Clerum pour nous engager, nous prêtres, 
a etre des saints, c’est que “nous n’exerçons pas la fonction sacer
dotale en notre nom, mais au nom de Jésus-Christ”. Employons 
cette adoration à méditer une vérité si importante, et essayons, en 
présence du Souverain Pretre Jésus, de nous remémorer les joies 
que nous causait une telle méditation pendant les années de notre 
Séminaire, et pendant les jours qui suivirent notre ordination sa
cerdotale.

1. — ADORATION.
“Que l’on nous considère, dit l’Apôtre, comme les ministres du 

Christ, et les dispensateurs des mystères de Dieu ; nous sommes 
les ambassadeurs du Christ C’est bien pour cette raison que 
Jésus-Christ lui-même nous a mis au nombre, non pas de ses ser
viteurs, mais de ses amis : “Je ne vous appellerai pas mes servi
teurs... mais je vous ai appelés mes amis, parce que, tout ce que 
] ’ai appris demon Père, je vons l’ai fait connaître... Je vous ai 
choisis et constitués pour que vous alliez et portiez du fruit.

Elle est incomparablement étroite, l’union à laquelle Jésus ap
pelle ses prêtres : par le caractère sacerdotal, en effet, il leur com
munique une telle ressemblance de condition avec lui, que, la 
maternité de Marie exceptée, aucune assimilation surnaturelle’de 
créature avec le Fils de Dieu ne se peut concevoir si haute, si 
profonde, si parfaite ; elle se résume dans cette parole hardie 
mais exacte du Docteur angélique : Sacerdos novœ legis in persona 
'-finsti operatur; le caractère sacerdotal fait du prêtre “
Christ ”, un être “qui agit dans la personne du Christ ",

Si le caractère baptismal a déjà imprimé dans l’âme du chrétien 
ja ressemblance avec Jésus, au point de le faire fils adoptif de Dieu 
le caractère sacerdotal, dit saint Denys, “achève de rendre l’hotn’ 
me divin par la ressemblance avec le Fils de Dieu : Perficiens eutn 
aivinum et communicatorem donorum divinorwn ”, Le prêtre en

un autre


